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Aeronautique. Encore en tension, la sous-
traitance au defi de la hausse de la
production
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Toujours pas remise de la pandemie qui la percuta de plein fouet, la chaine

de fournisseurs doit pourtant augmenter les cadences imposees par Airbus.
Rk
.




Une porte de secours de la carlingue d'un 737 Max arrachee en plein
vol le 5 janvier, une roue detachee sur un 757 alors que l'avion s'alignait
sur la piste de decollage le week-end du 20 janvier.... S1 le constructeur
americain Boeing accumule les deboires, Airbus donne le 1a, affichant
sa bonne sante. Boostes par les perspectives de croissance du trafic
aerien, les commandes des compagnies aeriennes s'accumulent : en
2023, avec 2094 commandes engrangees, l'avionneur europeen bat son
precedent record qui datait de 2013 quand 1l en enregistrait 1503.

Consequence : il doit donc produire davantage d'avions et vite, tout en
ne perdant pas de vue les fournisseurs sur lesquels 1l s'appuie. Comme
Boeing, Airhus externalise trois-quarts de la fabrication de ses avions.
Or, des sous-traitants ont ete fragilises par la pandemie. Et, en 2024, les
secousses de la tempete se font encore sentir. Aussi, ils font ['objet
d'une attention particuliere de la part de quatre donneurs d'ordres. Lors
de reunions mensuelles, Thales, Airbus, Dassault et Safran

evoquent les difficultes qu'ils rencontrent afin de les resoudre au cas
par cas. Et pour les soutenir financierement, le fonds d'investissement
Tikehau Ace Aero Partenaires 2 a ete lance. Prevu pour lever jusqu'a
800 millions d'euros, 1l succede a un premier fonds monte en urgence
pour alder une guinzaine entreprises a passer le cap de la crise.

Nouvelles machines et diversification

Pour ne pas passer a cote de la reprise, Nicolas Pobeau, le president de
Recaero, PME familiale specialisee dans la fabrication de pieces de
rechange, a decide de pousser les murs de son site indien. Le dirigeant
a contracte un emprunt de 2,4 millions d'euros pour construire une
nouvelle usine deux fois plus grande a Bangalore. Ce site integre la
chaudronnerie et le traitement de surface pour produire en serie et a
faible cout.



Olivier Geysels, le patron de Lhers, un fabricant de pieces méecaniques,
situe aux portes de Toulouse, a Aucamville, a puise dans sa tresorerie
pour investir dans des equipements robotises. En 2023, 800.000 euros
ont eté injectés dans quatre nouvelles machines, dont un centre
d'usinage palettise. En 2024, deux tours fraiseurs et une presse vont
completer le parc de machines. Cout de cette operation : 1 million
d'euros. « L'entreprise est endettee a hauteur de 2 millions d'euros pour
payer le crédit-bail, les échéances des préts garantis par 'Etat (PGE) et
les banques, expligue le dirigeant de cette entreprise depuis 2015. Mais
Je vals devolr encore emprunter cette annee. » Et puis, a l'etroit
desormais dans l'usine, cette PME de 45 salaries a ete contrainte
d'acheter un batiment de 3000 m? pour 2,5 millions d'euros, toujours
sur la zone de Lacourtensourt, a Aucamville, non loin de I'un des ses
principaux clients, Liebherr- Aerospace. Le demenagement est prevu a
l'ete.

Le patron de Galy, entreprise appameenne sauvee de la faillite

par Safran qui lui a confie l'usinage de 3000 pieces de disques pour
moteurs par an jusqu'en 2028, ne veut plus mettre tous ses ceufs dans
le meme panier. « Avec la crise Covid, on a voulu sortir de la
dependance a l'aeronautique », explique Vincent Goizet, qui a repris en
juin 2021 MEKad 1 et cing salaries. Cette entreprise est installee a
Varilhes en Ariege et comptait alors 50 personnes. Desormais, Roga
Mecanique, c'est son nom, est operationnel depuis le mois de janvier.
Son activite est d'usiner des pieces de grande dimension pour de
nouveaux marches tels que le nucleaire et les energies renouvelables.
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